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Si jusqu'à nona arrivent les cltmeura
D'autrea pays, entre eux faisant la guerre.
Noua lea plaiguuua, car c'est un grand

[malheur
Quand d'un humain le sang rougit la terre.
N'en doutez {ms, le canon se taira.

Ce fer maudit qui déteste et ' '<»,

En fer bénit on le transfo:

On en fera des 80C8 pour li. ''t:-: j.

Au Refrain

III

Et noua Tirons dans l'éternel espoir
De voir toujourt) prospérer ia Patrie

;De la chérir noua faisant un devoir,
Pour aa grandeur luttons avec furie

;Au premier jour noua serons dans le'rang
Pour affronter lea horreurs de la «Uerro,
Pour elle nous donnerons notre sang,
JTous sommes d'une race forte et Làrè,

Au P^frain


